LE PETIT ROI
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Les cuisines  royales du château du pays des  Gonnery.


Loubert  - Je ne sais pas ce que je donnerais pour être ailleurs.

Le cuisinier - C’est bientôt prêt.

Loubert - Il ne reste plus beaucoup de temps, les crocos du Marais vont vous croquer si vous ne vous dépêchez pas !

Le cuisinier - La Mousse au Diable ne se fait pas si vite, il faut le temps que le chocolat…

Loubert -  Il n’en a que faire du temps qu’il faut. Ce qu’Il veut c’est que ça vienne vite et c’est tout.

Le cuisinier - Mais comprenez que…

Loubert -  Moi, je comprends : Vous êtes le Cuisinier en chef et vous savez ce que vous faites.
Mais Lui, Il ne veut rien comprendre, rien entendre.

Le cuisinier - Depuis la terrible mort de ses parents, il souffre le pauvre petit.

Loubert - Que nenni, Il était déjà comme ça avant ! Seulement depuis la mort de ses parents il est le Roi des Gons !

Le cuisinier - Les Gons sont ce qu’ils sont, mais respecteront toujours leur Roi.

Loubert - C’est de pire en pire. De la graine de dictateur.

Le cuisinier - Une petite touche de sirop de violette.

Loubert -  Il ne veut rien apprendre.

Le cuisinier - C’est un petit garçon, ça lui passera.

Loubert  - Ce n’est plus un petit garçon… Il est déjà grand ! Je veux dire physiquement, bien entendu! Dans sa tête, il n’a que dix ans tout au plus. Les Crocos du Marais ont grossi ! Ils prolifèrent. La portée de Miss Croc a compté sept petits crocos ! Alors que les autres années, il n’y en avait qu’un, voire deux !

Le cuisinier - Mais comment se peut-il qu’il y ait autant de changement ?

Loubert -  Vous connaissez l’instinct animal. Ils procréent en fonction de la quantité de ressources qui les environne. Or, sept petits crocos pour Miss Croc vous laisse entrevoir l’abondance du milieu depuis que monsieur le Prince est devenu Roi ! C’est votre premier jour, cuisinier ?

Le cuisinier - Le deuxième.

Loubert - Deuxième ! Je suis impressionné, brillante carrière en nos murs. Sachez que ce qui nourrit le plus les Crocos du Marais sont les cuisiniers en chef !

Le cuisinier - J’ai fait une importante provision de pâtes et de poissons panés… Mais je suis le seul à faire la Mousse au Diable comme le Roi les aime. Hier, il était particulièrement content.

Loubert - Dépêchez-vous bon sang !

Le cuisinier - Je termine.

Loubert - Est-ce le bol en Or massif et le plateau d’argent de sa mémé ?

Le cuisinier - Pour sûr, je ne ferais pas une si fatale erreur.
Voilà Maître Loubert, la Mousse au Diable est prête.

Loubert - J’y cours !

Le cuisinier - Attendez !

Loubert - Quoi donc ?

Le cuisinier - Je vous essuie le front, vous transpirez.

Loubert - Merci, peut-être bien que nous ne nous reverrons pas.

Le cuisinier - Faites confiance à la Mousse, Maître Loubert, nous nous reverrons.


Noir


La grande salle du château des Gons

Tarte le Magicien - Il suffit d'un rien et tout disparaît... Ici, nous avions le foulard rouge! Tiens ? Il est bleu, attaché à un vert. Comme la magie nous fascine, n'est-ce pas ? Encore un mot, un mot magique...
Scxhvbwz ! ! !
Regardez bien, un autre foulard sort de mes doigts.
Et hop, inoubliable:
Une colombe blanche inattendue et légère
S'envole dans un bruissement de plumes...

Le Roi des Gons - C'est nul !

Tarte le Magicien - Je peux la faire disparaître à nouveau, un scintillement d'étoile et ...

Le Roi des Gons – Non !

Tarte le Magicien - Ou faire apparaître un lapin blanc. 

Le Roi des Gons - C'est nul !

Tarte le Magicien - Il parle le lapin, il raconte des histoires drôles, des années de dressage...

Le Roi des Gons - Nul, nul, nul ! Tarte le Magicien - Un tour de cartes ?

Le Roi des Gons - Vu, revu, et re revu !

Tarte le Magicien - Prenez n'importe laquelle et vous verrez, je la devinerai.

Le Roi des Gons - Quelle horreur ! Des tours vieux comme le monde, vous êtes ringard c'est intenable, enfermez-le ! Gardes ! Faites quelque chose, ce n'est plus possible ! Je suffoque.
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